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PERMANENCES ET TRANSFORMATIONS
D’UNE INSTITUTION :

UNE ANALYSE SOCIOLOGIQUE DE TROIS
CONGRES DE L’AFS

par

Didier Tomy (INRA RiTME, UR 1216 / GSPR-EHESS ; tomy@ivry.inra.fr)
Patrick Trabal (CERSM - Univ. Paris Ouest Nanterre / GSPR-EHESS ;

ptrabal@u-paris 10.fr)1

Abstract - Permanence and Transformation of an Institution &mdash; A Sociological
Analysis of Three AFS Congresses: This analysis of summaries of presentations at the
first three congresses of the Association Fran&ccedil;aise de Sociologie (AFS) shows the stability
of the 40 thematic sections founded in 2004, but a high turnover among presenters, 78% of
whom have spoken in only one congress (1,777 out of 2,278 authors). Moreover, there is an
increasing feminin presence (48% in 2004, 54.5% in 2009). At the third congress (Paris,
2009), the introduction of a general theme, "violence and society", influenced the thematic
sections’ activity, going from full acceptance in the concerned section, to the total lack of
being taken into account. These changes allow us to demonstrate empirically the
transformations generated by the subject when compared to previous conferences. French
Sociology, Text Analysis, Prosp&eacute;ro, Institutional Demands.

R&eacute;sum&eacute; : Cette analyse des r&eacute;sum&eacute;s de pr&eacute;sentations des trois premiers congr&egrave;s de
l’Association Fran&ccedil;aise de Sociologie (AFS) montre une tr&egrave;s grande stabilit&eacute; des 40 r&eacute;seaux
th&eacute;matiques b&acirc;tis en 2004, mais une forte labilit&eacute; des communicants, dont 78% n’ont parl&eacute;
qu’&agrave; un seul congr&egrave;s (1.777 sur 2.278 auteurs). De plus, on assiste &agrave; un mouvement de
f&eacute;minisation des auteurs (48% en 2004, 54,5% en 2009). Au troisi&egrave;me congr&egrave;s (Paris,
2009), l’introduction d’un th&egrave;me g&eacute;n&eacute;ral, "violences et soci&eacute;t&eacute;", a marqu&eacute; la pris en charge
par les r&eacute;seaux th&eacute;matiques, depuis son acceptation pleine dans le champ consid&eacute;r&eacute;,
jusqu’&agrave; l’absence totale de sa prise en compte. Ces variations permettent de montrer
empiriquement les transformations induites par ce th&egrave;me par rapport aux congr&egrave;s
pr&eacute;c&eacute;dents. Sociologie fran&ccedil;aise, Analyse textuelle, Prosp&eacute;ro, Demande
institutionnelle.

« L’AFS a pour vocation d’8tre l’institution qui permettra la mise en place de
l’organisation des sociologues en France »2. Cinq ans apres sa creation et alors que

1 Nous remercions Anne Bernand (EHESS) pour sa relecture critique tr&egrave;s attentive d’une

premi&egrave;re version de cet article.
2 
http://afs-socio.fr/indexSuite.html, vue le 31 mars 2009. Le texte date de 2006.
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va avoir lieu son troisieme congr~s, on peut commencer a mettre a 1’ epreuve les
principaux 616ments de cet dnonc6 a 1’aide des productions de 1’association elle-
m8me. Outre une lettre d’information et une revue 6lectronique, celles-ci se

pr6sentent essentiellement sous la forme de r6sum6s de communication que nous
interrogeons a 1’aide du logiciel Prospdro lequel a ete construit pour accompagner
un raisonnement sociologique (Chateauraynaud, 2003). Un premier texte (Trabal,
2005) avait questionnd les contraintes de r6daction d’un rdsum6 en 6tudiant le
corpus du premier congres de 2004. Ce travail a ete poursuivi (Tomy et Trabal,
2006) afin d’envisager le r6sum6 comme un genre littdraire. Dans ce meme texte,
nous ddfendions l’id6e selon laquelle le suivi des congres pourrait conduire a crder
un observatoire capable de rendre compte de 1’evolution de la discipline : en suivant
le destin de quelques entitds, lesquelles pouvaient surgir ou s’imposer comme
centrales dans la sociologie frangaise (par exemple, 1’essor des gender studies) ou,
au contraire, apparaitre comme marqu6e historiquement (la rh6torique marxienne),
nous suggdrions de ddcrire les prdoccupations des sociologues, de recenser des
concepts, des m6thodes ou des terrains originaux, de repdrer I’abandon de quelques
themes ayant structure pendant un temps, la communautd des sociologues. Le
congr6s de Bordeaux en 2006 nous a donn6 1’occasion de pr6ciser comment on
pouvait suivre ces objets en interrogeant les modalitds d’une comparaison « a toutes
choses 6gales par ailleurs » (Tomy et Trabal, 2007). Le troisieme congres et le

corpus qu’il g6n6re viennent enrichir cette sdrie et nous donner a voir les

permanences et les transformations de cette institution.

Nous procdderons en deux temps. Nous porterons d’abord !’analyse sur

l’organisation et les membres de 1’association. Les rdseaux thdmatiques ont-ils
evolue dans leur intitul6 ou leur orientation ? Les auteurs des communications
forment-ils une seule population de sociologues ou bien celle-ci se renouvelle-t-
elle ? Comment 6voluent ses caractdristiques ?

Nous poursuivrons avec 1’analyse d’une transformation majeure par rapport aux
prdcddents congr6s. Celui de 2009 se structure en effet autour d’une th6matique
assez forte - en tous cas plus contraignante que les pr6cddentes -, marqude par un
titre : « violences et societe ». Dans un contexte politique ou le monde acaddmique
doit gdrer un grand nombre d’injonctions des institutions qui ddfinissent les
modalitds et prioritds de la recherche, il nous a semble int6ressant d’etudier
comment les sociologues s’attachent ou non a « repondre » a cette demande a
chaque niveau : celui des organisateurs des r6seaux th6matiques et celui des auteurs
de communications.

EVOLUTION ORGANISATIONNELLE ET POPULATIONNELLE
DE L’AFS

Une organisation stabilisée

Lorsque I’AFS fut creee en 2004, elle se prdsenta rapidement sous la forme de
Rdseaux Thdmatiques en Formation (RTF), une sdrie de regroupements qui
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pratiquent leur propre animation scientifique en dehors des congr~s, lancent leurs
appels a proposition et s6lectionnent les communications qui leur semblent

pertinentes. A la tdte de chaque reseau th6matique se trouvent un responsable et un
bureau compose de deux a vingt membres. Selon le premier pr6sident de 1’AFS, les
RTF constituent « l’ossature scientifique de 1’Association, sa continuité dans le

temps ; ce sont des lieux de mise en commun et d’approfondissement des savoirs
specialises » 3. Suivons donc la m6taphore biologique pour voir si le squelette a
6volu6 de 2004 a 2009. Lors du premier congr6s, l’Association comprenait quarante
RT (Rdseaux Th6matiques), c’est 6galement le cas aujourd’hui. Le Tableau 1

Tableau 1 : Modification des riseaux thimatiques de I’AFS entre 2004 et 2009

3 Daniel Bertaux, allocution d’ouverture au premier congr&egrave;s de l’AFS, 24 f&eacute;vrier 2004.
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prdsente les modifications ou transformations survenues cinq ans, les r6seaux non
cit6s dtant restds constants dans leurs intitulds.

Vingt-huit rdseaux th6matiques n’ont pas change de ddnomination en cinq ans. Pour
les autres, le Tableau 1 montre trois types de modifications :

1/ Modification du perimetre : elle peut aller dans le sens d’une augmentation
(RT13, RT38) ou dans celui d’une diminution (RT36)

2/ Op6ration de modification nominale : dans un pr6cddent article (Tomy et Trabal,
2007) on s’dtait particuli6rement penchd sur le cas du RT24 en montrant

l’importance de ce changement sur le contenu des communications. On pourrait
interroger de la meme faqon les transformations des RT27, RT34 et RT43.

3/ Fusion entre deux RT : il n’y a qu’un seul cas (RT27 et RT42).

A cela s’ajoute la creation de nouveaux rdseaux ou groupes thdmatiques (GT). On
note donc qu’a 1’exception de la fusion qu’on vient d’dvoquer, il n’y a qu’une
disparition de reseau (RT18). Globalement, on observe donc un paysage
institutionnel tr6s stable pour la quasi-totalit6 des RT.

Quelles sont les raisons de cette stabilite ? Un premier element est donnd par celle
des structures dirigeantes assocides. Sur les 40 responsables de RT originaux, 22
sont encore responsables de leur RT. Un second element est plus difficile à

objectiver sans enqu8te ethnographique : nous avions soulignd la dispersion de
l’objet « Travail » dans trois rdseaux thdmatiques ou montre que les questions lides
aux gender studies dtaient absentes du RT Sociologie de l’éducation. On peut faire
I’hypoth6se, renforcde par le constat de permanence des responsables, que la
division des champs thdmatiques op6rde en 2004 a s6pard ceux et celles qui ne
pouvaient s’entendre sur les objets, theories et mdthodes mobilisables pour faire
« la sociologie de X ».

Les « sociologues en France » : un puits sans fond ?

Si 1’on se toume maintenant vers ceux qui adressent a cette organisation tr~s stable
des propositions de communications pour les congres, on ne peut qu’etre frappd par
la variabilité des communicants. Dans un article antdrieur, nous avions montre
qu’entre le colloque de 2004 et celui de 2006, seuls un peu plus d’un quart des
auteurs dtaient revenus (Tomy et Trabal, 2007). En 6tendant 1’analyse au troisi6me
congr6s, on retrouve cette grande variation.
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Parmi les 929 auteurs4 du congres de 2009, seuls 317 (34%) avaient ddja participd à
1’un des deux premiers congr~s. Cette dispersion ne diminue pas au cours du temps
puisqu’au total, 2277 auteurs ont presente une communication et 1777 (78%)
d’entre eux n’ont particip6 qu’a un seul congr6s. A l’inverse, un petit noyau
d’auteurs, 113 (5%), a ete pr6sent aux trois congr6s. Sym6triquement, si l’on
consid~re non plus 1’ensemble des auteurs mais un congres donn6, on a en moyenne
six chances sur dix d’y trouver un auteur qui n’est jamais venu et ne reviendra pas
(Figure 1).

Figure 1 : Ripartition des auteurs suivant leur nombre de participation aux
congres de I’AFS

En premiere interpretation, ce roulement pourrait etre causd par la presence massive
d’auteurs prdcaires ou nouveaux, en particulier les doctorantss. Or, de manière
similaire a 1’observation faite en 2006, les nouveaux entrants du congres 2009 sont
pour moitid des permanents et des docteurs, et seulement pour moitid des

doctorants, respectant les memes proportions que les auteurs r6cidivistes. II faut
donc plut6t estimer qu’il n’y a pas encore eu effet de saturation et que 1’ensemble
des professionnels susceptibles de presenter une communication a 1’AFS ne l’ont
pas encore fait. Sur les deux demiers congr~s, pour lesquels nous possddons le
statut de 1’auteur, on observe une relative stabilite. La Idg~re augmentation en

4 
&laquo; Auteur &raquo; est dans cet article toujours le premier auteur ; moins de 10% des communications

ont plus d’un auteur. Chaque fois que n&eacute;cessaire, les auteurs ont &eacute;t&eacute; d&eacute;sambigu&iuml;s&eacute;s par une
recherche sur le pr&eacute;nom : il y a par exemple quatre Lopez, quatre Morel et huit Martin parmi les
auteurs. Nous avons &eacute;t&eacute; tr&egrave;s attentifs aux changements &eacute;ventuels de graphie li&eacute;s &agrave; l’introduction des
donn&eacute;es dans les formulaires (majuscules accentu&eacute;es ou non par exemple) et avons effectu&eacute; des
corrections lorsqu’il nous apparaissait clairement que nous avions affaire au m&ecirc;me auteur.

5 Dans la logique d’observation qui est la n&ocirc;tre, nous avons agr&eacute;g&eacute; les statuts d&eacute;clar&eacute;s par les
auteurs en trois cat&eacute;gories qui constituent les &eacute;tapes essentielles de la carri&egrave;re d’un sociologue :
Doctorant, Docteur/Postdoc, et Permanent.
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proportion des permanents en 2009 est surtout due a une chute du nombre absolu
des deux autres categories (Figure 2). 4

Figure 2 : Ripartition des auteurs suivant leur statut

Alors que la date du congres de Bordeaux, en pleine rentr6e universitaire, aurait
penalise la venue des permanents, le choix pour 2009 d’un congres pendant les
vacances universitaires de PAques serait fait au d6triment des autres statuts. Si ce
type d’explication contingente est plausible, il n’en demeure pas moins que le

colloque de 1’AFS demeure un lieu d’expression ou les permanents ne sont pas
majoritaires, ce qui le distingue d’un colloque scientifique standard.

Une fiminisation de la profession ?

Grande variabilitd des auteurs prdsents, stabilite de la structure de statut : entre ces
deux poles, on peut voir poindre des dvolutions lisibles. En effet, si nous poss6dons
grace a l’information paratextuelle des r6sum6s deux caractdristiques sociales des
auteurs - leur institution d’appartenance et leur statut declare -, nous en avons
ajoute une troisi6me, le genre, que nous avons reconstitud par plusieurs opdrations :
extraction des formes f6minines des statuts, reprise du genre d6jA code dans un
congr6s anterieur6, ddtermination par le pr6nom et, enfin, recherche individuelle de
CV ou de documents sur la toile (CV, pages personnelles, photos).

La proportion d’auteurs feminins ne cesse d’augmenter : on passe de 48% en 2004
a 52% en 2006, puis a 54,5% en 2009. La f6minisation de la profession de

6 Outre la raret&eacute; de l’&eacute;v&eacute;nement de changement de genre, il est en g&eacute;n&eacute;ral accompagn&eacute; d’un
changement de pr&eacute;nom.
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sociologue est une question tres ancienne. Pressat (1969) 1’etudiait ddja au sein des
facultds de lettres et sciences humaines et constatait que les positions les plus
hautes n’dtaient que difficilement accessibles aux femmes, ce qu’il attribuait aux
charges familiales mais aussi a des dispositions psychologiques propres : « La

nuptialitd des femmes 6tudides est donc tres faible, comme si la disponibilitd
ndcessaire a la poursuite d’une carri6re avancde dans 1’enseignement et a la

conqu8te des grades requis pour cela, ne pouvait se trouver, s’agissant des femmes,
que dans le c6libat. Toutefois, cette interpretation ne saurait etre exclusive; par
exemple, on ne peut dcarter I ’hypothèse de dispositions psychologiques,
particulieres aux membres feminins de 1’enseignement supdrieur, les ayant rendus,
de tout temps, peu enclins au mariage » (p. 566).

Pour d’autres professions, on est progressivement passd de logiques publiquement
controversees d’interdiction ou de quotas (Rennes, 2007) a la probldmatique de la
ddvalorisation de la profession par sa fdminisation (Cacouault-Bitaud, 2001). La
fdminisation est ainsi devenue, par deplacement rdflexif, un objet de recherche à
part enti6re (voir par exemple Malochet, 2007). En supposant que la tendance
mesurde pour les participant(e)s a 1’AFS repr6sente 1’evolution de la profession,
nous suivrons avec interet le ddveloppement de travaux sur ces questions apportant
des eclairages, disons, plus contemporains que ceux de Pressat, a la mani6re de
ceux portant sur d’autres disciplines « prestigieuses » de 1’enseignement supdrieur
et de la recherche (Marry, 2004 ; Marry et Jonas, 2005)~.

Sur la question prdcise de la differenciation des genres suivant le statut, une analyse
des corpus 2006 et 2009 nous montre plut6t un accroissement de la place occupde
par les femmes, quelle que soit leur avancde dans la carri6re (Figure 3) :

Une stabiliti d’organisation

Apr~s avoir ddgagd plusieurs pistes d’dvolution portant sur 1’ensemble de la

population des auteurs, centrons-nous sur une sous-population particuliere : les

auteurs ayant communiqu6 aux trois congres. Comme nous 1’avons dit plus haut, les
113 auteurs ne reprdsentent que 5% du nombre total d’auteurs, mais environ 12%
lors de chaque congr~s. Comme on pouvait s’y attendre au vu de 1’6cart temporel
entre le congr6s de Bordeaux et celui de Paris, leur statut actuel est, pour l’immense
majoritd, Permanent (90%), avec seulement dix Docteur/Postdoc et un Doctorant.
Du point de vue du genre, on est proche de la moyenne du congres (52% de
femmes).

7 Du point de vue du contenu des r&eacute;sum&eacute;s, le th&egrave;me de la f&eacute;minisation ou plus g&eacute;n&eacute;ralement des
Rapports de genre (&laquo; identit&eacute; de genre &raquo;, &laquo; rapports sexu&eacute;s &raquo;, &laquo; in&eacute;galit&eacute;s entre les hommes et les
femmes &raquo;) ne suit pas ce mouvement de f&eacute;minisation des auteurs : 87 r&eacute;sum&eacute;s l’&eacute;voquent en 2004,
96 en 2006 et 57 en 2009.
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Figure 3 : Part des femmes parmi les auteurs suivant le statut

Cet ensemble stable au niveau de 1’AFS 1’est-il dgalement au niveau des R6seaux
th6matiques, agissant comme autant de piliers ? C’est le cas de trois responsables
de RT, qui ont presente une communication dans leur RT a chaque congres et n’ont
jamais presente ailleurs. Au total, 34 auteurs parmi 113 partagent cette situation de
fiddlitd a un RT, la moitid des r6seaux 6tant concernés. On n’observe v6ritablement
qu’un seul cluster remarquable : quatre auteurs « stables » pour la sociologie du
militaire, qui appartiennent tous au bureau du RT 8En revanche, les autres auteurs
de cette population vont presenter au moins dans deux RT, parfois trois et meme
jusqu’A quatre8.

Aussi, en conclusion de cette premi6re partie, on peut affirmer une separation tres
importante entre deux plans distincts : du point de vue organisationnel, I’AFS est
restee relativement inchangde depuis 2004, le panel des r6seaux thdmatiques 6tant
globalement constant. En revanche, on constate une tres grande labilit6 du public
des auteurs, quel que soit leur statut, seuls des dldments issus du premier plan
(responsable de RT, membre de bureaux) assurant une continuite rdelle du point de
vue des personnes. Aussi, nous sommes tres prudents sur 1’eventuelle f6minisation
que marquerait I’dvolution des trois congr~s, puisqu’il nous parait difficile

d’assurer, 1’exhaustivitd dtant clairement inatteignable, que les sociologues prdsents
forment un 6chantillon reprdsentatif de la profession. Quels sont les effets de ce
contraste entre les deux plans du point de vue empirique : le « noyau dur » de
I’AFS est-il a meme de donner une direction a 1’ensemble de la production ? La
deuxi6me partie de cet article doit nous permettre de rdpondre a cette question à
travers t’analyse des effets du choix d’un grand theme pour le congres parisien,
« violences et societe ».

8 35 d’entre eux ont pr&eacute;sent&eacute; quatre communications, 15 cinq et un auteur a pr&eacute;sent&eacute; six
communications au total.
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ADAPTATIONS, CREATIONS ET RESISTANCES FACE A
L’INTRODUCTION DE LA THEMATIQUE DE LA VIOLENCE

C’est au sein du Conseil d’Administration de I’AFS que l’inscription de ce
troisieme congres sous le theme « violences et societe » a ete d6cidde. Ce choix se
ddmarque de ceux des pr6cddents congres, dont les themes avaient 6t6

particulierement g6n6raux. « Dynamiques de transformation de la soci6td frangaise
contemporaine » : avec un tel theme, les organisateurs du congr6s de 2004, qui
n’imaginaient pas un tel engouement des sociologues dans cette association
naissante, cherchaient avant tout a rassembler la sociologie frangaise et surtout a ne
pas exclure une partie des chercheurs qui ne travailleraient pas sur un theme - fut-il
vaste - ou dans une tradition donn6e. A ce titre, il était hors de question d’utiliser
des mots pouvant dtre lus comme trop marques (« champ », « individualisme »,
« strategic »...) ou des th6matiques qui auraient d’embide privil6gi6 certains RT au
ddtriment d’autres9.

Le th6me du congres de Bordeaux en 2006 etait dgalement assez ouvert : « Dire le
monde social - les sociologues face aux discours politiques, 6conomiques et

mddiatiques ». En mentionnant les sociologues dans le titre et en 6voquant le cceur
de leur activit6 (parler du monde social), on leve la question de I’ad6quation d’un
r6sum6 sociologique a cette thdmatique. Tout au plus, ce theme directeur a-t-il

permis de structurer les conf6rences pl6ni~res et semi-plenieres, objets de
convoitise pour communiquer devant un grand nombre de collegues. Le choix d’un
theme a priori plus restrictif pour le congres de 2009 marque donc un changement
qui, dans le cadre de cette analyse, doit servir de r6v6lateur.

A d6faut de pouvoir d6crire le processus de decision d’une thdmatique moins
ouverte que les pr6cddentes, nous pouvons en analyser les effets.

Certes, on pourrait objecter que le theme de la violence est tout aussi gdndral que
les prdcddents et que 1’on peut cadrer une grande partie des recherches

sociologiques dans cette expression « violences et soci6t6 ». Le th6me parait en
effet facilement adaptable a beaucoup de travaux. Comme le sugg6re l’annonce du
congress, on peut travailler le th6me de la violence en parcourant les civilisations,
les cultures et meme l’histoire (ce qui ouvre vers l’histoire sociale), a l’instar des
travaux d’Elias (1974, 1975) auxquels ce texte renvoie implicitement. Le theme
permet dgalement d’envisager les formes de protestation et de mobilisation dans
leurs figures limites (Touraine, 1984), dans les problemes qu’elles posent du point
de vue politique, notamment dans les conditions d’exercice de la violence 16gitime
(Weber, 1997). De fait, toutes les in6galitds et toutes leurs victimes sont

9 On retrouve cette volont&eacute; oecum&eacute;nique dans certains appels &agrave; communication. Par exemple, le
RT 31 pr&eacute;cise dans son texte : &laquo; L’appel &agrave; communication pour les sessions "Sociologie du Sport et
des Activit&eacute;s Physiques" se veut tr&egrave;s ouvert &raquo;, ou encore le RT10 &laquo; Les communications pourront
aborder, sans exclusive d’&eacute;coles ou de courants, ... &raquo;.

10 
http://www.afs-socio.fr/TexteviolencesAFS.pdf, derni&egrave;re fois vu le 1er avril 2008.
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potentiellement des objets d’investigation susceptibles de r6pondre a cette

thdmatique, et, par extension, une multitude de terrains sur lesquels les diff6rents
RT ddploient leur analyse : le travail, 1’6ducation, la science, le sport, la
consommation... La thdmatique retenue permettrait donc a la fois de discuter

thdoriquement la notion de violence, d’dtudier ses processus et ses manifestations.

Mais nous verrons que ce theme ne s’impose pas aussi naturellement, ni dans les
appels a communication ni dans plus de six rdsumds sur dix. Ainsi, le reseau
« sociologie de I’education » ne fait pas du tout allusion au theme choisi par 1’AFS,
alors que 1’annonce du congres evoque explicitement la « violence scolaire ». On
peut done discuter de la contrainte impos6e par cette thdmatique en regardant RT
par RT, voire objet par objet, s’il est ou non possible d’6voquer la violence. On peut
soutenir que la th6matisation de ce congr6s ne change rien ou au contraire qu’elle
introduit une modification majeure. Notre propos est d’en regarder pr6cis6ment les
effets et de chercher les appuis sur lesquels s’operent ces éventuelles
transformations. Parmi les relais ddcisifs de ces potentielles modifications figurent
les rdseaux thdmatiques, puisque ce sont eux qui appellent a communiquer et qui
s6lectionnent les rdponses.

Des modiles d’adaptation des Riseaux thimatiques

Le theme general du congr6s est-il contraignant pour les Rdseaux ? Comme l’un
d’entre nous est responsable de RT, nous pouvons affirmer qu’il n’y a pas de
contrainte directe exercde sur les responsables et encore moins de formes de
coercition pour ceux qui n’iraient pas dans le sens g6n6ral du congres parisien.
N6amnoins, la lecture attentive des appels a propositions des 41 reseaux et groupes
thdmatiques montre qu’ils ddpeignent g6ndralement l’organisation d’une rdponse à
cette demande. Nous avons distingu6 quatre formes d’organisation de la rdponse
autour du theme general, la dernière dtant 1’absence de prise en compte.

Premi6rement, certains appels a communication s’inscrivent completement dans la
thdmatique du congr~s. Ceux-ci prdsentent un chapeau qui reprend 1’axe general du
congres en prdcisant comment le th6me de la violence peut s’articuler avec les
pr6occupations du reseau et en declinant des angles d’approche :

Dans le cadre du thème général (&dquo;Violences et societe’) du prochain congres de
I AFS, nous proposons d’examiner les diffirentes dimensions de la violence que la
sociologie de I ’art et de la culture, avec son appareillage conceptuel spécifique,
peut appréhender en distinguant notamment... (Début de I’appel a communication
du RT 14)

On trouve parfois, au ddbut de 1’appel, une marque d’approbation plus ou moins
explicite du choix de ce th6me par le Bureau de I’association. Ainsi le texte du
RT 1 (« savoirs, travail, professions »), avec son titre soulignant la volontd du
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reseau d’assumer pleinement la th6matique (« Les groupes professionnels au prisme
de la violence ») :

La violence est une dimension structurante de la vie professionnelle (Début de
I ’appel a communication du RT1). )
La liste des approches possibles se decline sous la forme d’une dnumdration des
axes th6oriques ou empiriques marques par des interrogations auxquelles les
contributeurs sont invit6s a rdpondre. Afin d’insister sur l’importance de se

soumettre a cette injonction, il est parfois prdcisd que chaque item de cette liste
donnera lieu a une session - ce qui informe le sociologue que son texte ne sera pas
retenu s’il est trop etoigne de la piste « proposde ».

Deuxi~mement, des RT ont fait le choix de prendre au sdrieux la demande de 1’AFS
mais d’affirmer conjointement leur volontd de traiter les themes en lien avec des
prdoccupations propres. Plusieurs modes sont possibles. Parfois, c’est l’annonce du
theme du congr6s qui est avant tout mentionnd, en prdcisant la separation entre les
pr6occupations du bureau de 1’association et celles du reseau.

Le 3e congres de 1 Association Franqaise de Sociologie est consacri au theme :
Violences et société. La première partie de 1 ’appel à communication (A) est

consacrg à ce thème général en le diveloppant en trois axes, chacun de ces axes
constitue une entrge privilegiee pour itudier les formes d’expression de la violence,
ses ressorts, recompositions et ses effets, à partir d’un iclairage par le genrelles
rapports sociaux de sexe mais aussi via une lecture privildgiant I ’articulation des
rapports de sexelgenre aux autres rapports de pouvoir. Une seconde partie de
1 ’appel a communication (B) propose de poursuivre la riflexion propre du RT sur
l’articulation des rapports Genre, classe, race, sur la question de 1 ’articulation
entre I ’hétérogénéité du groupe/classe des femmes et le partage d’une oppression
commune (Début de 1 ’appel à communication du RT 24).

Cette cohabitation peut etre plus tacite. Ainsi le RT 19 (« Santd, Medecine, Maladie
et Handicap ») affirme-t-il une sdrie d’approches dont la premiere s’intitule

explicitement « violence et santd >> alors que les suivantes portent sur des
dimensions sans rapport avec la violence. Des formules telles que « mais pas
seulement » marquent la volont6 d’ouverture au-dela du theme donnd au congr6s.

Une troisieme s6rie, plus hdt6rog6ne, de RT mentionnent le theme de la violence
sur un mode mineur. L’une des figures tient dans l’affirmation que les

pr6occupations du reseau s’inscrivent naturellement dans la thdmatique, affirmation
qui prdcisdment dispense de rappeler et de relayer l’appel de !’association. Un
exemple est fourni avec le RT 8 (« sociologie du militaire »), lequel commence
ainsi son texte :
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Ces dernières annies, les conditions de 1 ’exercice de 1 ’activite mil itaire ont connu
de substantielles modifications : multiplication des op6rations conduites à

1’extirieur du sol national, invoquant un droit d’ingirence et menées sous mandat
international, plus largement substitution de l’intervention à la dissuasion et

projection des armées dans des cadres où elle se trouvent conftonties à des formes
de violence et de conjlits que d’aucuns, s’appuyant sur une vision large de la
pacification des socijtjs, jugeaient révolus : multiplication des guerres civiles,
terrorisme... (Debut de 1 ’appel a communication du RT 8).

Le th6me de la violence est bien prdsent, mais il s’inscrit dans une description de
l’évolution de l’activité militaire plus que dans un processus d’alignement avec une
demande de 1’association. La situation est assez diffdrente lorsqu’un RT développe
ses centres d’intérêt et, de fagon tr6s marginale, cite le thème du congres au détour
d’une liste ou d’une exemplification :

On identifiera les changements et les résistances aux changements ainsi que les
contradictions et les tensions, les ambivalences, les paradoxes engendris par la
juxtaposition des modeles traditionnels, industriels, contemporains, avec la

rifirence à la mobilité des identitis comme vecteur de transition et les

diplacements, les dicentrages, les recentrages qui en résultent. Homme, femme,
paternité, maternité, enfant, jeune, iducation, familles, giniralions, minorités,
corps, identité plastique, communication, sexualité, pornographie, violence
culture de 1 ’intimite... seront ainsi envisagis (Extrait de lappel à communication
du RT 39).

La longue dnum6ration a permis aux responsables du RT de citer la violence,
comme ils auraient pu mentionner n’importe quel objet sociologique « généraliste »
que le bureau de 1’AFS pourrait choisir pour le prochain congr~s.

Enfin, nous recensons une sdrie d’appels à communication qui ne mentionnent pas
du tout la thématique retenue pour le congr6s. II peut s’agir de textes tres proches
de ceux des ann6es prdcddentes, qui ressemblent à la profession de foi du RT,
laquelle se propose d’accueillir de fagon assez &oelig;cuménique, tous ceux qui partagent
un même objet :

Dans le cadre du troisième congrès de 1 ’AFS, le réseau thématique « Sciences et
techniques en société : savoirs, pratiques, instruments et institutions» (RT 29) de
1 ’AFS organise des sessions consacries aux questions relevant de lanalyse
sociologique des sciences, des techniques et des savoirs dans les sociitis

contemporaines. (...) Le réseau veut etre un espace d’échange et de dialogue
ouvert à toutes les orientations et toutes les problimatiques relevant de ces

thematiques. (Extrait de 1 ’appel a communication du RT 29)

11 C’est nous qui soulignons.
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II peut encore s’agir d’un travail continu et le congres permet alors de poser
quelques jalons en vue d’identifier les apports et de ddterminer les orientations :

Pour le troisijme congres de 1 ’Association française de sociologie, le RT 34

propose d’organiser des communications autour d’une question centrale : celle des
formes et des lieux de production de I ’activité politique, qu’il s’agisse du travail
des organisations, des structures associatives, des mobilisations sociales ou des
événements. (...) Lors du dernier congres, une partie des sessions du RT 34 glait
consacrie à la question de 1 ’engagement, autour d ’études concernant des

trajectoires militantes, la production de causes et d’identitis collectives ou encore
le rôle des dispositifs organisationnels dans leur lien avec les dynamiques
d’engagement. De meme, une journée d’études a rguni le 13 juin les membres du
réseau autour du thème de la socialisation politique des jeunes. Nous souhaitons
poursuivre dans cette thimatique, en centrant le regard sur ce qui est transmis par
les organisations et appris par les militants... (Extrait de I ’appel à communication
du RT 34)

C’est donc une figure d’autonomie qui marque ce quatrième type de textes ou plus
exactement, faute d’autres indices, celle d’une absence de prise en compte du theme
général, qui peut dtre conçue comme une rdsistance à une injonction ou le

marquage d’un territoire propre.

En rdsumd, les appels à communication ddfinissent un espace à quatre modalitds
ordonndes suivant leur degrd d’adequation au theme du congrès, à peu pr6s
dquivalents en taille (cf. Tableau 2).

Tableau 2 : répartition des appels à communication selon leur degri de prise
en compte du thème du congres et nombre de risumks retenus dans ces RT

Quel effet aura cette structure de demande sur les rdponses et sur la s6lection de ces
reponses ? Pour r6pondre a cela, il faut construire des codages pertinents pour
capturer 1’ensemble des explicitations de la violence. On doit recenser les formes
graphiques constitu6es autour du mot « violence » ; s’il importe d’identifier les

expressions compos6es (« violence symbolique », « violence 16gitime »...), il faut
aussi rep6rer les mani6res de designer la violence sans utiliser ce vocable - a la
manicre de ce que nous avions montre a propos de la forte presence des femmes
dans les r6sum6s de prdc6dents congr6s (Torny et Trabal, 2006, 2008): non
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seulement on peut designer des femmes avec des mots comme « ouvrières »,
« couturi6res » ou « employees », mais le mot « femmes » peut etre pris dans des
expressions comme « des hommes ou des femmes » qui pointent la parite et non les
femmes comme groupe social. En d’autres termes, nous partons du principe qu’il y
a toujours un dcart, variable, entre lexique et s6mantique. Aussi, nous avons
construit des expressions a partir de d6signations non ambiguds telles que
« agression », « viol », « terrorisme » ou « emeutes », mais 6galement a partir de
formes adjectivales telles que « actes violents ». Ce faisant, on repere a la fois un
grand nombre de formes (226) et un poids important pour cet etre-fictif

VIOLENCE@ 12

Tableau 3 : 15 premiers reprisentants de l’itre fictif VIOLENCE@

Dans la logique d’observatoire que nous avons d6velopp6e, comparons ce

d6ploiement en 2009 avec l’utilisation du th6me dans les deux congr6s prdcddents.
Le Tableau 4 montre son caract6re initialement tr6s marginal, avec au plus 5% de
rdsumds :

12 
La pr&eacute;sence de @ signale ces regroupements s&eacute;mantiques que l’on appelle &laquo; &ecirc;tres fictifs &raquo; dans

Prosp&eacute;ro. Il peut s’agir de plusieurs formes graphiques proches ou de formes lexicalement tr&egrave;s

&eacute;loign&eacute;es mais qui d&eacute;signent le m&ecirc;me r&eacute;f&eacute;rent.
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Tableau 4 : Evolution de l’itre fictif VIOLENCE@ au cours des trois congris

Ce tableau valide donc I’hypoth6se d’un ajustement par la demande, d’abord celle
de ]’ensemble du congres, puis celle des appels a communication. Pour confirmer
cette interpretation, d6ployons les communications en fonction du type d’appel tel
que decrit plus haut.

Figure 4 : d6p[oiement des contributions en fonction de la classification des
appels a communication des diff6rents RT’3

La figure prdcddente donne a lire un mouvement decroissant : moins les RT font
allusion au th6me du congr6s, moins les rdsumds retenus dans ces rdseaux ddploient
cette thdmatique. Ne pouvant acc6der aux processus de s6lection des papiers, nous
ne pouvons pas savoir s’il s’agit d’un effet d’auto-ajustement des sociologues aux
consignes prdcisdes par les appels a communication ou s’il faut au contraire imputer
ce phenomene a un travail d’61imination des propositions hors cadre. Ce manque
d’informations ne nous emp8chera pas d’analyser de fagon plus fine les fagons de
mentionner la violence mais, pour rester a un niveau de description portant sur une

13 Ce graphique se lit ainsi sur les 298 contributions dans le cadre des RT dont nous avons class&eacute;
les appels &agrave; communication dans la rubrique &laquo; acceptation &raquo;, 69.5% d’entre elles d&eacute;ploient au moins
un repr&eacute;sentant de l’&ecirc;tre fictif VIOLENCE@.
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logique distributive, il est intdressant de repdrer comment se distribuent les rdsum6s
des diffdrents RT dans la famille « acceptation ».

Figure 5: Taux d’absence d’utilisation de 1’etre fictif VIOLENCE@ en
fonction des RT ayant pleinement accepte la demande de I’AFS’4

L’histogramme pr6cddent montre la grande h6tdrogdnditd des rdponses aux appels à
communication marques par une forte prise en compte de la thdmatique du congres.
En d’autres termes, si des bureaux de rdseaux th6matiques relayent la demande de
!’association et invitent les sociologues a travailler la question de la violence, les
retours intègrent cette demande de faqon tres variable. Ici encore, on est r6duit à
faire des hypotheses que 1’on ne peut eprouver : le RT 37 (« Sociologie des
mddias ») ou le RT 1 (« Savoirs, travail, professions ») ont-ils impose leur souhait
de travailler la question de la violence ? Ont-ils pu le faire en raison d’un trop-plein
de propositions dans la perspective ddveloppde lors de leurs appels à

communication ? A 1’inverse, les RT 30 (« Sociologie de la gestion ») et 35

(« sociologie de 1’engagement ») ont-ils prefere sdiectionner des textes de qualité
scientifique sup6rieure mais hors theme ? Peut-6tre s’agissait-il simplement de
montrer a I’AFS leur intdr8t pour cette thdmatique sans prendre en compte la realite
des objets ou les prdoccupations des personnes qui travaillent dans ce champ
sociologique ? Mais connaissaient-ils ces sociologues, puisque comme nous l’avons
montre dans la partie prdcddente, ce congres rassemble de nombreux nouveaux
membres ?

14 Il faut lire ce graphique ainsi : 71.4% des r&eacute;sum&eacute;s du RT 35 ne mentionnent pas un seul

repr&eacute;sentant de l’&ecirc;tre fictif VIOLENCE@. Les RT (dont les noms complets figurent en annexe) qui
apparaissent dans cet histogramme sont ceux qui ont &laquo; accept&eacute; &raquo; la demande de l’AFS en inscrivant
massivement le th&egrave;me de la violence dans leur appel &agrave; communication.
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C’est pour rdpondre a ce genre de questions que l’on doit articuler 1’enqu8te de
terrain avec 1’analyse des corpus textuels : si nous decidions de poursuivre, nous
aurions des questions tres prdcises a poser aux responsables des RT sur leurs
modalitds de sdlection dans leurs rapports avec 1’adequation au th6me gdndral ou à
ceux des ateliers pr6vus. A ddfaut, pour le moment, d’une telle enqu~te, nous nous
concentrons sur le contenu des rdsum6s et leurs usages de la notion de violence.

Au caeur de la violence

Comme le suggère la lecture de la liste des 15 premiers reprdsentants de 1’etre fictif
VIOLENCE@ (cf. Tableau 3 page 27), le theme de la violence regroupe des
dldments hdt6rog~nes. De 1’appel general et ses « tues sur la route et suicidds »
jusqu’A « 1’action policière agressive » ou la « violence sexiste au travail », en
passant par la « violence institutionnelle » largement presente dans 1’appel du
RT 40 (« sociologie des institutions »), la gamme des violences possibles est

grande.

Nous retrouvons ici des ddbats bien connus sur les opdrations de codage, y compris
les codages statistiques officiels (Desrosières et Th6venot, 1988). L’apport de
Prospdro tient dans la possibilite qu’il offre au chercheur d’expdrimenter la
robustesse de ses classifications en rapport avec ses interprdtations et ses

prdoccupations analytiques (Chateauraynaud, 2003). Les n6tres visent a interroger
les fagons dont les sociologues r6pondent a une demande. A ce titre, notre etude des
appels a communication nous a conduits a repdrer des formes de violence largement
prdsentes et partagdes dans le monde social (des bagarres, des brimades, des
confrontations brutales), lesquelles peuvent s’appuyer sur des catdgories assez

fraydes (des expressions comme « violences envers les femmes », « violence
scolaire » ou encore « agression sexuelle » sont largement codees au point de
figurer comme des 616ments d’un lexique mddiatique ou de qualifications
juridiques). Mais plus fondamentalement, la violence fait l’objet d’une double
tension dans son traitement sociologique, en particulier dans son extension.

Ainsi ddbutait La Reproduction (Bourdieu et Passeron, 1970, p. 18) : « Tout

pouvoir de violence symbolique, i.e. tout pouvoir qui parvient a imposer des
significations et a les imposer comme Idgitimes en dissimulant les rapports de force
qui sont au fondement de sa force, ajoute sa propre force aux rapports de force ».
La distinction entre violence physique et violence symbolique est au coeur de la
d6finition de la seconde, puisque ses manifestations ne doivent pas etre visibles des
agents qui la subissent. Des lors, presque tout phenomene peut etre qualifié comme
tel, puisque la violence symbolique est insaisissable (Addi, 2001). Dans une logique
extensive - qui semble partagde par la presentation g6n6rale du congr6s - on peut
donc agr6ger la notion de violence a de nombreux phdnom~nes empiriques
n’engageant pas des atteintes physiques immddiates.
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Ce premier mouvement est compldtd par un second, symdtrique, qui part des
qualifications des acteurs pour les critiquer ou en ddconstruire la gen6se. Prenons
1’exemple des « violences urbaines »15 dtudides par Mucchielli (2000), en tant que
catdgorie du discours policier qui s’impose peu a peu dans 1’espace public et

administratif. 11 montre qu’elle regroupe des actes empiriques tr~s divers et surtout
qu’elle ddsigne les « jeunes des banlieues » - surtout ceux d’origine maghr6bine -
comme les auteurs de ces violences. Alors que dans le premier cas, le sociologue
attribue a certains pouvoirs et institutions (justice, 6cole, entreprise...) une action
violente qu’il s’agissait de designer analytiquement comme telle, c’est ici la

qualification issue d’une de ces institutions qui est mise a mal. Ce double
mouvement d’extension ou de reduction de la qualification de violence est donc au
coeur du travail de la sociologie sur cette notion. Aussi, nous avons regroupe ces
manières de designer la violence dans deux categories. La premi6re, nommde
« violence instanci6e )), rassemble des entitds et expressions marquant les
manifestations de la violence, qu’il s’agisse de formes pointant sur des experiences
tangibles (« coups », « bagarres », « emeutes »... ) ou rdsultant d’une construction
partagde (expressions utilis6es dans 1’espace public, qualifications juridiques,...).
L’autre, intitulde « sociologie de la violence », regroupe des notions, des concepts
ou plus largement les r6sultats d’un travail sociologique visant a thdoriser - ou du
moins a introduire une distance thdorique avec des phdnom6nes empiriques qu’il
s’agit de bien qualifier 16

Des lors, on peut analyser assez finement les dvolutions des rdsum6s de sociologie
entre les diffdrents congres. Tout d’abord, comme on pouvait s’y attendre, la

cat6gorie « violence instancide » reste particulierement peu ddvelopp6e dans les
deux premiers congr6s par rapport a sa presence en 2009.

Tableau 5 : Evolution de la cat6gorie &dquo;violence instancike&dquo; au cours des trois
congris

Ce d6ploiement large marque bien le rdsultat d’une logique de demande. On en
mesure les effets directs, mais, dans une logique d’observatoire, on doit pouvoir
dgalement en mesurer les effets indirects. Ainsi, lors de notre analyse des r6sum6s
de 2004 (Tomy et Trabal, 2006), nous notions la presence de « figures de la

15 Le terme est employ&eacute; dans deux r&eacute;sum&eacute;s (sans guillemets) dans le corpus AFS 2009.
16 On recense peu de marqueurs d’opacification autour de la violence non qualifi&eacute;e : seulement 7

occurrences de &laquo; violence &raquo; sont plac&eacute;es entre guillemets dans les r&eacute;sum&eacute;s, pour 10 occurrences de
&laquo; violence symbolique &raquo;, par exemple.
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domination »17 et de marques des indgalitds 18 tout en soulignant que ces traditions,
qui ont longtemps constitue une entr6e privildgide pour la sociologie frangaise,
continuaient assurdment a rassembler des sociologues mais en n’6tant que
faiblement presentes : respectivement 16% et 6% des communications dvoquaient
un repr6sentant des categories « figures de la domination » et « in6galit6s ». Dans le
corpus des rdsum6s du congr6s de 2006, la presence de la premi~re catdgorie etait à
peu pr6s stable, tandis que le th6me des indgalitds devenait encore moins present
(3% des rdsumds). Les contributions pour le congres 2009 prdsentent des taux
dquivalents a ceux du corpus 2004 pour ces deux categories, mais la figure de la
victime de ces indgalitds et de ces processus de domination va ddsormais apparaitre
connect6e a la catdgorie « violence instancide ». Cette propriete se donne a lire en
repdrant les entitds les plus connectdes a la categorie : i

Figure 6 : Liste des entitis les plus influencies par la catigorie &dquo;violence
instanciie&dquo; 19

,

On retrouve 6videmment la VIOLENCE@ qui, par son poids, se trouve connectee
a de nombreuses cat6gories, tout comme les 616ments thdmatiques ou conceptuels
suffisamment g6n6riques pour qu’on les retrouve en tete de nombreuses listes2°. La

17 Nous avions pour cela construit une cat&eacute;gorie rassemblant des termes comme &laquo; l&eacute;gitimation &raquo;,
&laquo; domination &raquo;, &laquo; discrimination &raquo;...

18 Une autre cat&eacute;gorie regroupait des entit&eacute;s comme &laquo; in&eacute;galit&eacute; sociales &raquo;, &laquo; disparit&eacute;s &raquo;,
&laquo; stratification &raquo;...

19 
S’appuyant sur la d&eacute;termination de distances entre deux entit&eacute;s d’une m&ecirc;me phrase, le logiciel

calcule, en les cumulant, les proximit&eacute;s entre les repr&eacute;sentants d’une cat&eacute;gorie et les entit&eacute;s du

corpus.
20 C’est le cas du TRAVAIL-SCIENTIFIQUE@ (qui comprend des termes comme &laquo; recherche &raquo;,

&laquo; &eacute;tude &raquo;, &laquo; enqu&ecirc;te &raquo;...), du PERSONNAGE-SOCIOLOGIQUE@ (regroupant des fa&ccedil;ons de
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photo d’6cran pr6c6dente rend donc visible que la description des formes de
violence s’appuie sur les VICTIMES~21, sur les FEMMES@ZZ, sur les

TRAVAILLEURS@23. On trouve une figure de cette association dans 1’6nonc6
suivant :

Ces dispositions ligislatives ou procidurales visant la judiciarisalion des cas de
violence conjugale et le non-retrait de plaintes, peuvent entrainer, à des degr6s
divers, une double victimisation chez les victimes de ces comportements de
violence. (Gauthier, AFS2009 417)

Les marqueurs du travail sociologique ne doivent pas etre ndglig6s car ce sont eux
qui permettent de passer de cette « violence instanciee » - formes descriptives
largement partag6es dans le monde social - a un travail notionnel dont le rdsultat
figure dans la cat6gorie que nous avons intitul6e « Sociologie de la violence ».
Rassemblant les formes comme « violence communicationnelle », « violence

symbolique », « rapport a la violence » ou « ordre violent », elle montre qu’au-dela
de 1’effet quantitatif decrit ci-dessus, les demandes induisent de v6ritables effets
qualitatifs par un travail autour des notions.

Tableau 6 : Prksence de la catigorie Sociologie de la violence

A I’dchelle de 1’ensemble du corpus, ce mouvement demeure limit6. On a vu qu’il
etait largement dependant de l’adaptation des RT au theme du congres du point de
vue quantitatif. Voyons si, sur nos deux cat6gories plus fines, on retrouve les
memes effets.

On peut tirer de cette figure deux enseignements distincts : premierement,
l’ajustement des r6ponses a la formulation des demandes est remarquable. Il passe
par 1’ediction de consignes claires sur les attentes de RT acceptant totalement la
logique du congr~s, 1’attraction du th6me ou les modifications qu’il entraine chez

d&eacute;signer les &laquo; acteurs &raquo;, les &laquo; agents &raquo;, les &laquo; individus &raquo;...), les RELATIONS-SOCIALES

(lesquelles rassemblent les &laquo; liens sociaux &raquo;, la &laquo; socialisation &raquo;, les &laquo; r&eacute;seaux sociaux &raquo;...) ou
encore les COLLECTIFS-SOCIOLOGIQUES@ (qui pointent les &laquo; groupes &raquo;, &laquo; institutions &raquo; ou

autres &laquo; communaut&eacute;s &raquo;...).
21 &Ecirc;tre fictif rassemblant, aux c&ocirc;t&eacute;s des victimes ainsi d&eacute;sign&eacute;es, les bless&eacute;s, les mutil&eacute;s, les morts

et autres d&eacute;c&eacute;d&eacute;s...
22 Sont regroup&eacute;es ici toutes les formes graphiques autour de &laquo; femmes &raquo;, &laquo; filles &raquo;... &agrave;

l’exception des marques de parit&eacute; comme &laquo; des hommes et des femmes &raquo;...

23 On a ici mis ensemble des entit&eacute;s comme &laquo; salari&eacute;s &raquo;, &laquo; travailleurs &raquo;, &laquo; ouvriers &raquo;...
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Figure 7 : Presence du theme de la violence dans les communications en
fonction de la presence dans I’appel a communication

les auteurs proposants, et enfin par la s6lection des bureaux. Deuxi6mement, on
peut observer un Idger effet de diffusion, meme dans les Rdseaux th6matiques
n’accordant aucune place a la violence dans leur appel propre, puisque ce gros quart
des communications cumule a lui seul presque autant d’occurrences de la
« violence instancide » que 1’ensemble du congres de 2006. Cependant, cet effet ne
touche pas notre seconde categorie qui marque le travail analytique lui-meme.

CONCLUSION

La repetition des congr6s et l’accumulation des corpus afferents nous permettent de
multiples op6rations interprdtatives. Nous avons privildgi6 dans cet article deux
regards complementaires : le premier porte sur 1’evolution institutionnelle et

populationnelle de 1’AFS, telle qu’on peut la voir a travers ses productions
publiques. L’opposition entre une grande stabilite organisationnelle, via les r6seaux
thdmatiques et leurs responsables, et une population d’auteurs tr6s labile, am~ne à
interroger la nature de 1’association et de son congr~s. S’agit-il d’un job market ou
les jeunes sociologues tenteraient de montrer leurs comp6tences, d’un congr6s
scientifique comme tant d’autres ou d’un lieu d’organisation de la profession,
conform6ment au voeu de son premier prdsident ? La deuxieme partie de l’article
nous permet de rdpondre a cette question, en montrant que 1’importance des rdseaux
thdmatiques dans la construction de la demande indique une tentative

d’organisation de la profession.
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Nous mesurons done un effet d’ajustement variable a une demande ponctuelle
autour d’un theme. Ces variations sont une fonction de l’adaptation des auteurs et
du caract6re restrictif du choix des responsables de RT, mais 1’effet total est

inddniablement massif pour le congr6s de 2009. A partir de ce rdsultat, deux
nouvelles questions se posent : dans quelle mesure s’agit-il d’un veritable

deplacement conceptuel ou empirique, et non d’un habillage de recherches

ant6rieures, simple ajustement sans modification de la probldmatique ou du terrain
considere ? Compldmentairement, cet effet sera-t-il durable et donc visible dans les
prochains congr6s ou, plus gdndralement, dans les travaux des auteurs

communicants ? Ces questions se posent pour toute incitation de recherche par un
encadrement thdmatique, presque toujours pr6sent dans la recherche contractuelle.
L’dtude d’un projet ANR interdisciplinaire construit autour de microbiologistes a
montre que 1’habillage fourni par les dquipes a la recherche de financement

n’empdchait pas de vdritables transformations de lignes de recherche et la

production de nouveaux rdsultats produits par la necessite d’affichage (Tdtart et
Tomy, 2009). Face 6 la critique des incitations thdmatiques pour leur caract6re
ferme et court-termiste, et a leur defense au nom d’un pilotage structurant de la
recherche, il s’agit de mesurer empiriquement les consdquences de ces demandes.
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